
POINT FOURRAGES

Conseil collectif 
à destination des 
éleveurs de la Nièvre 

Des conseillers à votre écoute 

Contact bureau Nevers 
03 86 93 40 60
elevage@nievre.chambagri.fr

Avec le soutien financier de :

Point fourrages n°7
1/04/2026

Agro – Météo

200 – 220 °C

(base janvier)

Apport d’azote Fin du 

déprimage

300 – 350 °C

(base février)

Mise à 

l’herbe

Epis 5 cm

500 – 550 °C

(base février)

Début épiaison

700 – 800 °C

(base février)

Début floraison

1000 °C

(base février)

floraison

1200 °C

(base février)

Fauche 

précoce

Foin 

précoce

Départ en végétation

Foin 

moyen

Calendrier fourrager

Beau temps annoncé, ray-grass prêt à ensiler

Après une offensive hivernale et de nombreuses

gelées matinales, le redoux est annoncé pour la

fin de cette semaine. Les conditions vont

permettre de réaliser des chantiers de récolte

dans de bonnes conditions. La fauche des ray-

grass au stade début épiaison permet de

conserver un maximum de valeur alimentaire.
Ray-grass italien semé en septembre

2025 : on remarque les traces de gel

sur les feuilles. (photo CA 58 le 31

mars 2026)

La mise à l’herbe va pouvoir se terminer dans la majorité du département et

démarrer dans les zones les plus tardives du Morvan, notamment en

déprimant les parcelles de fauche les plus précoces. Ailleurs, le déprimage

doit se terminer pour ne pas pénaliser le rendement en foin des parcelles. Un

apport d’une trentaine d’unités d’azote après le retrait des animaux va

permettre de dynamiser la repousse.



Réussir son ensilage d’herbe

Si c’est du stade phénologique de la plante que dépend la valeur alimentaire du fourrage, ce sont des bonnes

pratiques au moment de la récolte et de la conservation de l’ensilage que dépendent l’appétence et la qualité

du fourrage conservé.

Conditions météo : s’assurer de minimum trois jours sans précipitations avant de faucher afin d’atteindre

une teneur en matière sèche du fourrage suffisante au moment de l’ensilage (viser 30% pour les graminées

et au moins 35 voire 40% pour les légumineuses et les méteils). En cas de teneur en matière sèche

insuffisante, l’ajout d’un conservateur est souhaitable pour éviter les pertes.

Fauche et récolte : ne pas faucher trop ras (pas en dessous de 7 cm) pour permettre une bonne ventilation

de l’andain et une reprise plus propre (bien régler la hauteur du pick up qui ne doit pas racler le sol pour éviter

l’incorporation de terre). Une fauche dans l’après-midi optimisera la teneur en sucres du fourrage. Des

andains larges favoriseront la dessication rapide des plantes et l’homogénéité du fourrage. La coupe doit être

suffisamment fine : 4 à 6 cm de long (en cas de distribution avec une mélangeuse, on peut se permettre des

brins autour de 8 cm).

Confection du silo : soigner la confection du tas par un tassage important pour accélèrer le processus

d’acidification et limiter les reprises en fermentation lors de l’ouverture du silo. C’est la capacité de tassage au

silo qui doit déterminer l’avancement du chantier d’ensilage. Idéalement, il faut prévoir deux personnes au silo

: une pour répartir le fourrage de manière uniforme sur le tas et une pour tasser. Plus les volumes apportés

sont conséquents, plus le tracteur doit être lourd.

Une fermeture rapide et hermétique du silo est indispensable : tant que le silo n’est pas fermé, les brins

continuent de respirer et le fourrage s’appauvrit. Le temps de confection du silo ne doit pas dépasser 1,5 jour.

Pour la fermeture, il faut dans un premier temps disposer sur le côté des films qu’on rabat ensuite sur le tas

avant de couvrir ensuite avec une bâche de bonne qualité. L’utilisation de sacs de lestage rempli de sable sur

les contours du silo et disposés dans le sens de la largeur tous les 3 mètres vont permettre un lestage

suffisant de la bâche.

La qualité du tassage est primordiale : mieux vaut faire attendre une

remorque au silo plutôt que d’aller vite et de se retrouver avec des

pertes lors de l’ouverture (photo CA58)

L’emploi d’une faucheuse conditionneuse va permettre d’accélérer la

perte en eau du fourrage. Son utilisation est à réserver aux fourrages

riches en graminées car elles abiment les légumineuses (perte de

feuilles (photo CA58)
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